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M. Diêu. Seul, je n ’aurais pu en venir à bout à cause de la 
fièvre qui m’oblige d’aller prendre un peu de repos à Bé­
thanie.

V i

“ Dans toutes les chrétientés que j’ai visitées, je n’ai eu
qu’à me louer de la régularité des chrétiens à venir écouter 

les sermons du missionnairer et les exhortations du caté­
chiste, et de leur exactitude à la récitation des prières qùo- 
tidiennes.

• I * * L’an dernier, je signalai .des velléités de conversion 
chez les habitants de Mdông Chu. De fait j’ai pu inscrire 
cette année quelques familles sur la liste des catéchumènes 
malgré- l’opposition des autorités locales. Mais ce sera dur, 
car dans cette tribu l’hostilité des chefs ne fait que s’ac­
croître. Pour des vét: lies, des riens, le chef de canton porte 
plainte contre les catéchumènes devant le quan Chau; les 
accusés reviennent le plus souvent sans condamnation, mais 
ces allées et venues n’en sont pas moins coûteqses et désa­
gréables, et certaines familles désireuses de se convertir 
n’ont pas osé le faire par crainte de ces petites machina­
tions dont on n’use qu’envers les catéchumènes.

‘'"Cette région m’a donné cette année une vingtaine de 
baptêmes. Le petit hameau de ,’<ân Bon, en particulier, 
nous est définitivement acquis-, j’y ai déjà fait quelques 
baptêmes et cela m’a dédommagé un peu des tracasseries 
subies au début.

“ L’épidémie qu’on a appelée grippe espagnole a fait de 
nombreuses victimes dans mon district. En quelques jours 
seulement, il y eut 48sdécès.”.
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